
La reine Anne de Bretagne, qui se maria au château en 1491, appréciait 
l’art des jardins comme en témoignent les Grandes Heures qu’elle 
commanda à Jean Bourdichon en 1505. Ce livre de prière a la 
particularité de montrer 337 plantes dans les marges de ses pages.
Du temps d’Anne de Bretagne, les plantes servent autant à l’agrément 
qu’à soigner. 
Les reproductions grand format de l’herbier des Grandes Heures, 
accompagnées des recettes d’Hildegarde de Bingen, de Bartholomeo 

Sacchi et de Jean Bruyerin-Champier, mettront en lumière 
les bienfaits de plantes incontournables.
Cette exposition permettra aux visiteurs de découvrir ou 
re-découvrir le parc du château, dont les allées bordées 
de cèdres et de séquoias dominent la vallée de la Loire. 
Cabane perchée et aires de jeux offrent également un 
moment divertissant pour les plus jeunes... 
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Tarifs d’entrée  
(exposition proposée sans supplément de prix)

Adulte : 9 € - Enfant (10-17 ans) : 5 €
Gratuit pour les moins de 10 ans 

Exposition dans le parc du château de Langeais à partir du 1er avril

La santé au jardin
plantes et vertus au Moyen Âge

Les Grandes Heures d’Anne de Bretagne et son 
herbier richement illustré seront à l’honneur dans 
le parc avec des reproductions grand format 
d’enluminures et des recettes de médecins du 
Moyen Âge et de la Renaissance.
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Trois plantes bienfaisantes…
La menthe

Elle est appréciée pour aider à 
la digestion, rafraîchir l’haleine 
et assainir les gencives. Bartho-
lomeo Sacchi conseille de tarti-
ner sur du pain des feuilles de 
menthe frites dans l’huile.

La lavande
Son odeur éclaircit la vue et 
écarte les mauvais esprits. Hil-
degarde de Bingen rappelle 
qu’elle est également efficace 
pour se débarrasser des poux.

La noix
Réputée comme contrepoison, 
elle est souvent mangée pen-
dant les périodes d’épidémies. 
Jean Bruyerin-Champier recom-
mande de toujours accompa-
gner le poisson de noix sèches.


